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septembre, octobre et novembre il y a eu heureusement de la variété
tant en espèces qu'en quantité. J'ai compté plus de cent espèces
différentes. Aussi une exposition de la Société de mycologie, en novembre,
a obtenu un succès bien mérité.

Si la récolte des champignons est laborieuse, les prix élevés autorisés

permettent aux vendeurs d'être convenablement récompensés de

leur peine.
La composition chimique des champignons est intermédiaire entre

celle des animaux et des végétaux; ils constituent donc, pour le genre
humain, un aliment moins riche que la chair des animaux, mais plus
complet que les meilleures parties des plantes vertes.

Nous constatons que la forêt est la station préférée des
champignons. Ils y vivent à l'état isolé ou en groupes, tant dans des peuplements

de résineux que de feuillus. Certaines essences influent évidemment

sur le développement des variétés terrestres ou parasites. Les
conditions optima pour une bonne fructification sont une température
assez continue, pendant le printemps et l'automne principalement, avec
des pluies plus ou moins abondantes, et une humidité suffisante atmosphérique

et terrestre, et pas trop de sécheresse pendant l'été. D'autre part,
les champignons réclament un sol riche en humus, ou recouvert de débris
végétaux en décomposition. C'est donc sous le couvert et la protection
de la forêt que les champignons peuvent trouver le mieux les conditions
nécessaires à leur développement normal. Ed. Buchet.

NOS MORTS

f Hans Landolt, ancien inspecteur forestier à Büren a. A.
Le 22 septembre 1943 est décédé à Büren a. A. (canton de Berne),

à l'âge de 72 ans, d'une paralysie du cœur, Hans Jacob Landolt, ancien
inspecteur des forêts de la commune indiquée ci-dessus. L'état peu
satisfaisant de sa santé l'avait obligé, il y a six ans, à renoncer à l'exer-
cice de ses fonctions.

Hans Landolt est né, le 8 septembre 1871, à Zurich, où son père
Elias Landolt menait de front les fonctions d'inspecteur forestier
cantonal et de professeur à l'Ecole forestière fédérale. Il fit ses classes
dans sa ville natale à laquelle, au reste, il resta étroitement attaché
durant toute sa vie. A l'instigation de son père, il choisit la voie forestière

et fit ses études spéciales à Zurich, puis à la section forestière de
l'université de Munich. Après l'achèvement de son stage pratique à
Schaffhouse et à Aarberg, il fut appelé, en 1896 déjà, en qualité
d'inspecteur des forêts de la commune bourgeoisiale de Büren a. A.; il était
âgé de 25 ans. Plusieurs de ses prédécesseurs dans ce poste ont laissé
la réputation de forestiers éminents, ainsi Walo von Greyerz (1843 à
1848) et Rodolphe Balsiger (1869—1884).
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Hans Landolt a exercé son activité de façon remarquable à tous
égards, durant 42 ans, dans les forêts de Büren. D'autres communes
bourgeoisiales lui confièrent aussi, au cours de cette période, la gérance
de leur domaine forestier : Leuzigen, Arch, Meinisberg et Reiben.
Durant la première guerre mondiale, il se dépensa beaucoup en faveur
de la conservation des restes de vieux peuplements de chêne. Ce fut la

Hans Landolt, ancien inspecteur forestier, à Büren

1871-1943

raison pour laquelle une autre commune lui retira la gérance de ses
boisés, ce qui l'affecta profondément.

Hans Landolt a pratiqué la culture forestière avec une réelle
distinction et fait preuve d'un grand amour de la forêt. Remplir sa tâche,
au point de vue cultural, conformément au programme qui lui paraissait
le meilleur, était pour lui un devoir sacré. Il ne dévia pas de cette ligne
de conduite et n'admit jamais de compromis ou de manœuvres
diplomatiques. Supporter des déconvenues plutôt que de manquer de fidélité
aux principes qu'il avait choisis et qu'il estimait les meilleurs. Telle
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fut sa devise. Toute sa vie durant, il sut voir de haut les choses dont
il eut à s'occuper.

Ses études et ses débuts dans la pratique forestière eurent lieu dans
cette ambiance dérivant de l'application de la coupe rase et de la création

de peuplements purs d'épicéa. Il ne tarda pas à s'orienter dans
une autre direction, en adoptant comme idéal la coupe jardinatoire et
en attachant beaucoup d'importance aux soins à donner aux peuplements.

C'est grâce à l'application de ses principes culturaux que l'on
peut admirer aujourd'hui, dans les forêts dont il eut à s'occuper, des

peuplements qui, malgré de fréquents graves dégâts par le vent, sont
de belle venue, et aussi de nombreuses places hébergeant un magnifique

recrû naturel. A lui également que revient le mérite d'avoir su

conserver le chêne comme essence principale de nombreux peuplements.
Durant ses dernières années, Hans Landolt eut la satisfaction de

pouvoir constater que son essence de prédilection, le chêne, retrouvait
plus de faveur dans les cercles forestiers, d'une façon toute générale.
Büren devint le lieu de pèlerinage de beaucoup d'amis de la chênaie.
Et la reconnaissance si méritée du beau travail, modestement accompli
par Hans Landolt, se manifesta enfin dans les rangs de ses confrères.
Dans la région en cause, une bonne partie de la population se rendit
aussi compte de la part de reconnaissance qu'elle devait aux mérites
du vieil inspecteur forestier qui sut remplir sa tâche avec une si haute
distinction.

Le souvenir de Hans Landolt restera vivant à Biiren et dans les

communes voisines, aussi longtemps que les questions forestières
conserveront leur importance et que le chêne continuera à être cultivé dans
leurs forêts. Hans Leibundqut.

(Tr.)

AFFAIRES DE LA SOCIÉTÉ

Extraits du procès-verbal des séances du comité permanent
Séance du 28 décembre 1943, à Glaris

1° Sont admis comme nouveaux sociétaires : MM. les ingénieurs
forestiers Jürg Hartmann, à Coire, et Alfred Huber, à Schaffhouse.

2° Décès. Est décédé, le 22 septembre 1943, notre sociétaire
M. Hans-Jacob Landolt, ancien inspecteur forestier à Büren a. A.

Démission de sociétaires. Ont démissionné : MM. Alberto Forni,
inspecteur forestier à Lugano, et Emile Graff, ancien inspecteur forestier,

à Lausanne.
3° Réunion annuelle en 1944. Le chef du Département de l'économie

publique de St-Gall adresse ses remerciements à la S. F. S., à

l'occasion du choix de la ville de St-Gall pour la réunion annuelle
en 1944. Celle-ci aura lieu du dimanche 27 au mardi 29 août. A l'as-
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